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Les élèves ont repris le chemin de leur collège. 
Cette rentrée scolaire 2023 est placée sous le 
double signe de la Biodiversité, thématique de  
l’année au Département, et de l’Olympisme en 
référence aux JO. Ces deux sujets s’exprimeront 
fortement tout au long de l’année scolaire.

Inscrits dans la transition énergétique et écologique,  
nos établissements poursuivent leur mutation pour 
être mieux isolés et performants. L’objectif est d’uti-
liser des modes de chauffage plus respectueux de 
l’environnement, de consommer moins et de réduire 
les déchets en impliquant les élèves. L’investissement 
dans nos collèges est une des priorités de notre man-
dat car c’est agir pour notre jeunesse. Pour assurer  
le bien-être des élèves, au rythme de 4 nouvelles 
cours par an, nous végétalisons et repensons  
ces espaces pour faciliter les nouveaux usages. 

Ouvrir nos jeunes à la culture, au sport, leur faire 
découvrir notre patrimoine, lutter contre les  
violences et le harcèlement scolaire, ce sont  
les actions que nous menons pour faire grandir  
ces citoyens « en herbe ». 

Les Jeux olympiques et paralympiques passent, 
une fois par siècle, dans notre pays. Nos jeunes 
et moins jeunes sont impatients ! Le chronomètre 
installé sur les grilles de l’Hôtel du Département 
rappelle le temps qui nous sépare de l’ouverture 
des Jeux de Paris. Nos 24 athlètes et para-athlètes 
de la « Team Anjou » se préparent aux défis qui les 
attendent. Ce sont des exemples de travail, d’en-
gagement et de détermination. Ils portent auprès 
de nos jeunes les valeurs de leurs quinze disciplines 
et puisent, en retour, à leur contact l’énergie et  
la force nécessaires pour affronter les épreuves 
sportives dans l’espoir de décrocher une médaille. 

Les collégiens seront associés fortement à nos  
animations avec les olympiades et le passage de la 
flamme, qui traversera 8 de nos communes pour faire 
vibrer le Maine-et-Loire et ses 820 000 habitants. 

Bonne rentrée à toutes et tous… 

@florencedabin
@florencedabin

@florencedabin.49
@dabinflorence

Florence Dabin,
Présidente du Département  
de Maine-et-Loire

Une ambition écologique 
et olympique. 
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Anjou Le Mag propose dans son 
dossier un texte « Encore plus 
clair », qui permet de rendre 
l’information plus claire pour 
tous, y compris les personnes 
dyslexiques, âgées ou en  
situation de handicap.

ENCORE

C L A I R

La Canopée des Oiseaux,  
qui mélange tyroliennes, 
tours d’observation, vidéos  
en réalité augmentée et même  
plantes luminescentes en  
visite nocturne, a accueilli 
cet été les visiteurs de  
Terra Botanica, sous l’œil  
vigilant de ses volatiles  
en bois. Un nouvel univers 
magique !

  à découvrir sur 

   l’honneur
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L’agenda / P18
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Bérengère Eylau, la gastronomie  
à portée d’élève
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destination plurielle
Agora / P24
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Portrait / P26
Sylvie Chailloux, fibre industrieuse
Carte blanche / P28
Boris Beuzelin

HOMMAGE
Le Conseil départemental 
souhaite rendre hommage 
à Madeleine Grégoire, décédée 
le 12 juin à 92 ans. Maire de 
Montigné-sur-Moine (plus tard 
intégrée à la commune  
nouvelle de Sèvremoine) 
de 1971 à 2000, elle fut l’une 
des premières femmes élues  
au Conseil général, en 1976,  
et conserva son mandat  
jusqu’en 1994.

©
 D

ÉP
A

R
TE

M
EN

T 
4

9



54

©
 K

A
R

ST
EN

 P
IP

ER
©

 P
IM

EN
T 

LA
N

G
U

E 
D

’O
IS

EA
U

Une aide à la mobilité  
pour faire rayonner  
la création angevine
S’il soutient depuis longtemps les acteurs locaux  
du monde culturel, notamment via le dispositif  
des Créations d’Anjou, le Département contribue 
aussi à leur rayonnement en France et à l’étranger.  
La collectivité a en effet créé en 2023 une aide  
à la mobilité artistique, mobilisable toute l’année.  
Celle-ci permet aux compagnies domiciliées  
dans le Maine-et-Loire, ou comprenant des artistes  
angevins, de bénéficier de financements pour leurs 
représentations dans les festivals et événements 
déterminants pour la visibilité de leur spectacle.

En juin, huit projets ont ainsi été soutenus, pour  
un montant de 22 500 €, dans de multiples disci-
plines : le spectacle « Mouton Noir » a ainsi fêté sa 
100e représentation au festival Off d’Avignon, à la 
même période que les danseurs d’Yvann Alexandre. 
Les compagnies Un pas de côté et Établissements 
Lafaille se sont produites au festival de Théâtre de 
Rue d’Aurillac, alors que la compagnie circassienne 
3 x rien et la fanfare « Big Johanna » foulaient les 
planches de celui de Chalon-sur-Saône… La Cie 
Spectabilis a même fait parler son talent auprès du 
jeune public au Japon et en Corée du Sud. Autant de 
lieux où le talent des artistes de l’Anjou a pu s’exprimer 
et s’exporter pendant la période estivale ! 

 maine-et-loire.fr/aides-et-services

La Cie Piment Langue d’Oiseau, avec « Mouton Noir » (joué 
à Avignon) et les Établissements Lafaille, avec « Very Lost » 
(joué à Aurillac) ont bénéficié de l’aide à la mobilité artistique.

La filière agricole  
s’engage pour l’avenir 
Premier territoire employeur de main-d’œuvre agricole 
en France, le Département a renforcé cet été son soutien 
à ce secteur professionnel. Une convention a été  
signée pour accompagner les agriculteurs, à travers  
un investissement, pour l’année 2023, de 250 000 €. 
« Ce soutien nous permet de travailler des questions 
importantes, avec une approche très constructive »,  
se réjouit Denis Laizé, président de la Chambre d’agri-
culture de Maine-et-Loire. « Par exemple, nous mettons  
en place des gestions de haies et de paysages, des  
restaurations de mares, qui prennent en compte à la 
fois l’enjeu de biodiversité et de production agricole. »  
Le partenariat avec la Chambre d’agriculture s’étend 
au soutien de pratiques innovantes, en matière 
d’agroforesterie, de protection de la ressource en 
eau, de valorisation de la filière biologique : autant 
de pratiques durables dans lesquelles s’engagent 
progressivement les agriculteurs de l’Anjou. 

 maine-et-loire.fr©
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Le Département et la Chambre d’agriculture  
de Maine-et-Loire ont signé une convention  
commune le 4 juillet.

 ctualités

O ui succédera en 
octobre à Thomas 
Carlile et Anna 
Lena Schaaf, 
sacrés cham-
pions du monde 

en concours complet en 2022 
au Lion d’Angers, respectivement 
avec des montures de 6 et 7 ans ? 
C’est un beau suspense auquel 
les organisateurs du Mondial du 
Lion invitent les spectateurs. Ce 
rendez-vous équestre a dépassé 
son record de fréquentation lors 
de la dernière édition, avec plus 
de 48 000 spectateurs recensés 
en quatre jours. Une formule  
gagnante qui sera réitérée  
cette année, avec deux journées  
en accès libre consacrées au  
dressage (jeudi et vendredi), puis 
les compétitions reines de cross 
le samedi, et enfin de concours 
de saut d’obstacles le dimanche.

Le village des exposants qui 
entoure le terrain d’honneur sera 
lui aussi au rendez-vous, en plus 
des animations festives program-
mées tout au long du week-end 
et du retour des « Espoirs du 
complet », projet destiné à valo-
riser le savoir-faire des éleveurs 
français, avec la présentation 
des meilleurs chevaux de 3 ans.

120 BOXES POUR  
DES CHEVAUX D’ÉLITE
Plus de 110 cavaliers et leurs 
montures, issus d’une vingtaine 
de pays, vont fouler les pistes 

Le Mondial du Lion  
revient au galop
Du 19 au 22 octobre,  
l’un des grands rendez-vous 
de l’équitation mondiale  
revient poser ses sabots  
au parc de l’Isle-Briand,  
pour une 39e édition  
attendue après une  
année 2022 record.

et le parcours de l’Isle Briand, 
dont certains membres de la 
Team Anjou, comme le local 
Nicolas Touzaint. Les chevaux 
profiteront pour la première 
fois du confort procuré par les 
120 nouveaux boxes « en dur » 
bâtis début 2023 au parc – un 
investissement de 2 M€, financé 
à 45 % par le Département.

Ce développement des infra- 
structures, lié au succès du  
Mondial du Lion, s’accompagne 
d’un engagement renforcé 
en matière de responsabilité 
environnementale et sociale. 
Des actions concrètes sont  
menées au moment de la  
manifestation, comme le choix 
de proposer une offre alimentaire 
composée en majorité de produits  
locaux, la préservation des 
ressources en eau, la limitation 

significative de production  
de déchets, la promotion des 
moyens de transport collectifs… 
Sportivement incontournable,  
le Mondial est aussi un  
événement écoresponsable ! 

 mondialdulion.com

2027
Le Mondial du Lion  
peut désormais voir loin. 
Début juillet, la manifes-
tation a en effet obtenu 
le label de championnat 
du monde de concours 
complet jeunes chevaux 
jusqu’en 2027 inclus. 
Soit cinq éditions  
d’ores et déjà assurées  
au Lion d’Angers !

Les meilleurs cavaliers du monde équestre s’affronteront  
en octobre, dans un écrin de verdure toujours plus idyllique.
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Forum  
Les Accessibles, 
sport, loisirs, culture
Pour la première fois, la Maison  
départementale de l’autonomie,  
à Angers, accueille le samedi  
23 septembre un forum dédié aux  
pratiques sportives, culturelles et de 
loisirs pour toutes les personnes en 
situation de handicap et leurs aidants. 
Le public pourra notamment découvrir  
de nouvelles activités et rencontrer  
des associations qui peuvent les aider.  
L’événement accueillera des stands 
d’information, ainsi que de multiples  
animations : initiation à des disciplines  
handisports (pétanque, tir à l’arc,  
disc golf…), balade nature, œuvres 
tactiles, atelier cirque, pratique 
de percussions signées… 

 mda.maine-et-loire.fr

Octobre Rose
Nous sommes tous concernés :  
l’opération Octobre Rose permet de 
mettre en lumière l’importance de la 
prévention et du dépistage du cancer 
du sein. Le Comité Féminin 49 organise 
à cette occasion une manifestation 
événement le dimanche 8 octobre 
au lac de Maine (Angers), de 10h à 17h. 
Village prévention, courses et marches 
à pied, paddle, animations musicales 
et familiales : un programme riche 
pour une journée dont les bénéfices 
financeront, comme chaque année 
depuis 2014, les projets de recherche 
et les associations de soutien.

 comitefeminin49.fr

Soutien majeur  
des établissements  
accueillant les personnes 
âgées dépendantes 
(Ehpad),  

le Département investit 2 M€ en 2023 
pour contribuer à améliorer les condi-
tions de travail et d’accompagnement 
dans les Ehpad, mais aussi pour  
permettre de financer des travaux  
de rénovation énergétique. Ce montant  
sera renouvelé tous les ans jusqu’en  
2027, soit un programme d’aide  
de 10 M€ jusqu’en 2028.

 maine-et-loire.fr©
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La journée de la biodiversité organisée le 13 mai à Boudré  
a été une occasion de recueillir les idées des visiteurs.

6
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Alors que l’installation de la fibre se poursuit en Maine-et-Loire, Anjou Numérique,  
bras armé du Département chargé de son déploiement, continue sa mission  
d’accompagnement des publics peu familiers des usages numériques. Depuis avril, ce 
travail s’étend aux chantiers d’insertion. La structure Ose, à Ombrée-d’Anjou, a sou-
haité former ses employés volontaires aux savoirs informatiques de base. Les équipes 
d’Anjou Numérique ont pu répondre à cette demande. « Nous avons organisé quatre 
séances de 2 h pour un groupe de cinq personnes de 40 à 50 ans, sur leur temps 
libre », explique Vincent Le Parc, conseiller numérique territorial. « Nous sommes partis 
de leurs besoins, et nous avons évoqué les sujets du CV, les réseaux sociaux, le traite-
ment de texte… » Devenir autonome, gagner en confiance : cette formation informelle 
pour les salariés en intérim répond à un vrai besoin. Elle a déjà convaincu d’autres 
acteurs du secteur, comme l’entreprise associative Asure (Segré-en-Anjou-Bleu). 

Anjou Numérique accompagne les salariés en insertion

« La plus belle  
distinction ! »

Sacré Meilleur ouvrier 
de France (MOF),  
le photographe choletais 
Alain Martineau a reçu 
son titre à La Sorbonne 
en juin, 40 ans après 
avoir décroché son CAP  
de photographe.

Que représente pour vous cette distinction ?
C’est la plus belle distinction de France ! J’avais déjà 
reçu plusieurs prix auparavant : portraitiste de France 
en 2013 et 2015, puis une qualification européenne 
en 2017, avant de recevoir le plus grand prix de photo 
européen en 2019 pour un reportage dans une école 
coranique au Sénégal. Mais être primé en tant que 
MOF, c’est une vraie reconnaissance, car le chemin  
a été extrêmement dur.

Quelles ont été les différentes étapes de sélection ?
J’ai d’abord rempli un dossier retraçant ma carrière  
et mon travail de photographe. Puis j’ai dû rendre sept 
œuvres, chacune dans un format particulier et traitant 
d’un sujet précis. Cela m’a demandé beaucoup de  
préparation pour trouver les modèles, les accessoires…  
J’ai pu m’appuyer sur la bienveillance de mon réseau  
à Cholet, notamment auprès des commerçants.  
Au total, cela a représenté 800 heures de travail !  
Puis j’ai défendu mon dossier devant trois jurys distincts.

Cela a dû être une parenthèse dans votre  
travail quotidien…
C’est sûr ! Mon quotidien, ce sont les portraits de famille 
et de particuliers, les reportages en entreprise. Mais 
la photo, je la pratique aussi pendant mes voyages 
autour du monde, qui sont avant tout des occasions 
de sortir mon objectif. 
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Donner du sens aux  
métiers du domicile
Du 9 au 16 octobre, le Département organise 
pour la 3e année le Tremplin des métiers 
du domicile, une semaine d’animations et de 
rencontres qui sera l’occasion de porter un autre 
regard sur ces professions, avec art et humour. 
La remise des Trophées des métiers du domicile, 
le lundi 9 octobre, inaugurera cet événement qui 
se poursuivra à Beaupréau et Lys-Haut-Layon  
mardi 10, puis à Saumur et Angers jeudi 12. 
Venez rire avec le théâtre-forum, échanger 
avec Vincent Jarousseau autour de son livre 
« Les Femmes du lien », tester vos aptitudes 
avec des ateliers (casques virtuels, simulateurs 
de vieillesse…) et rencontrer des intervenants 
en poste. L’équipe en charge de l’Accueil familial 
social sera également présente sur des marchés 
en Maine-et-Loire pour promouvoir cette solution 
d’hébergement alternative. Pour clôturer la 
manifestation, les collégiens sont invités à 
participer avec leur classe à une sensibilisation 
sur l’avancée en âge le lundi 16 octobre. 

 maine-et-loire.fr/tremplin
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10 propositions 
pour valoriser 
le site de Boudré 
La concertation lancée du 6 mars au 13 mai auprès des 
habitants a permis de faire émerger 10 idées pour aménager  
l’Espace naturel sensible de Boudré. Des propositions 
qui pourraient se concrétiser à partir de 2024. 

P ropriétaire de l’ENS de Boudré à Seiches-sur-le-Loir,  
le Département a souhaité travailler sur l’avenir de  
ce territoire remarquable en consultant les citoyens.  
Un questionnaire a été lancé en ligne, auquel 
532 personnes ont répondu. Des rencontres, balades 
et ateliers sur site ont permis de recueillir le travail  

et les idées de 180 participants.
Comment valoriser ce site et en faire un lieu de référence de 
la biodiversité angevine, ouvert à tous, tout en préservant ses 
spécificités, en respectant sa faune et sa flore ? Après trois mois 
de concertation, les résultats ont été rendus publics le 5 juillet. 
Dix propositions ont été plébiscitées, parmi lesquelles l’aména-
gement d’une Maison de la biodiversité au sein de l’hippodrome, 
l’intégration d’un sentier d’interprétation au cœur de la lande, 
l’accueil de chevaux rustiques, ou encore la préservation d’espaces 
sauvages inaccessibles au public. Cette synthèse donne une  
cohérence et un cap à suivre à ce projet pas comme les autres. 
« Je tiens à remercier l’ensemble des personnes qui ont participé  
à cette mobilisation citoyenne », note Marie-Jo Hamard, Vice- 
présidente du Département en charge de la Transition écologique.  
« Ces contributions sauront inspirer les élus et la collectivité,  
et nous permettront d’écrire une nouvelle histoire pour Boudré. »
Prochaine étape désormais, définir les grandes orientations d’amé-
nagement du site et un calendrier de réalisation. Les travaux pour-
raient démarrer en 2024, avec un objectif affirmé par la collectivité 
de révéler cette « vitrine de la biodiversité » à l’horizon 2027. 

 maine-et-loire.fr
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Entre transition énergétique, promotion de pratiques vertueuses 
et sensibilisation des collégiens, la biodiversité et l’écologie sont en 

cette rentrée scolaire au cœur de la politique départementale.

La préservation de la biodiversité et l’en-
gagement en faveur du développement 
durable constituent des enjeux majeurs, 
dont l’importance se mesure chaque jour 
à travers le monde. Face à l’épuisement 
des ressources naturelles, au dérèglement 

climatique, il est urgent d’agir dès maintenant,  
mais aussi de former les citoyens de demain. Cette  
sensibilisation à la protection de l’environnement  
fait aujourd’hui partie du quotidien des collégiens,  
comme de celui du Département. En charge des  
collèges publics, la collectivité a choisi la biodiversité 
comme fil directeur pour cette année 2023.

DÉCOUVRIR ET INVESTIR
Une ambition qui infuse notamment l’offre éducative, 
renouvelée et étendue pour toucher encore plus 
d’élèves : outre les thématiques de la réussite édu-
cative, du sport ou de la culture, ces actions péda-
gogiques gratuites pour les collèges comprennent 
à nouveau cette année une proposition dédiée à 
la découverte des Espaces naturels sensibles.

En matière de politique d’investissements,  
le Département confirme en cette rentrée son  
ambition : acté en 2022, le plan de maîtrise des 
énergies se déploie progressivement et jusqu’en 
2030 dans les 50 établissements publics de Maine-
et-Loire. Contrôler les consommations d’énergie, 

diminuer les émissions de gaz à effet de serre, 
optimiser les dépenses : ces trois volets d’action 
déterminent tout un ensemble d’opérations de petite 
ou très grande envergure, qui vont de la rénovation 
thermique classique à l’utilisation de technologies 
alternatives (géothermie, chaufferie biomasse). 

Le Département soutient également les collèges 
privés, comme le prévoit la loi : 14 établissements  
vont être subventionnés sur deux ans à hauteur  
de 600 000 € pour des projets liés, entre autres,  
aux performances énergétiques et aux actions  
innovantes.

TOUS ENGAGÉS, CHACUN À SON NIVEAU
Si le Département agit pour faciliter la transition  
écologique et assainir le cadre d’étude et de travail 
dans chaque établissement, notamment en  
repensant, conjointement avec les directions,  
leur végétalisation (voir page suivante), les collégiens  
sont eux aussi en première ligne et prennent  
ces thèmes à bras-le-corps. 

Qu’ils soient porteurs d’initiatives sur ce thème  
via le concours « 1,2,3 projets ! », ou qu’ils contribuent 
à la réflexion pour améliorer leur cadre de vie  
scolaire en tant qu’éco-délégués, les élèves sont  
invités à devenir, sans attendre, acteurs de ce  
changement de mentalité. 

* chiffre 2022

3,5 M€
Consacrés en 2023  

aux travaux de rénovation  
énergétique

43 200
Collégiens  

en Maine-et-Loire*

19
Actions pour le  

plan de maîtrise des énergies 
2022-2030 

6
Collèges publics et privés  

participant au Défi  
Class’Énergie

+ de 14 000
Nombre d’élèves concernés  

par les actions  
de l’offre éducative



1110

Qu’est-ce qui caractérise l’offre éducative 
proposée cette année par le Département ?
Nous avons fait le choix de recentrer l’offre sur 
cinq thématiques pour plus de lisibilité, avec des 
actions toujours gratuites, transport des élèves 
compris. L’objectif est d’augmenter le nombre de 
participants, mais également de « décentraliser » 
certaines actions, en les organisant directement 
dans les collèges. C’est à la fois plus pratique, 
économique et écologique. Une nouveauté  
cette année est le lien avec le monde 
professionnel, qui vient nourrir les réflexions  
sur l’orientation, et la découverte des métiers, 
y compris bien sûr ceux liés à l’environnement.

Quel impact la hausse du prix de l’énergie 
a-t-elle sur le budget des collèges ?
La hausse des prix de l’électricité, mais 
aussi dans l’alimentaire, préoccupe tous les 
établissements. Nous avons voté l’ajout de 
1,1 M€ à la dotation de fonctionnement des 
collèges en 2023. Cela prouve notre volonté 
d’accompagner les établissements dans cette 
période, en étant le plus équitable possible. 
Par ailleurs, nous avons validé un plan de 
maîtrise des énergies ambitieux pour diminuer 
les consommations des collèges. Les projets 
de modernisation intègrent désormais la 
rénovation thermique, et la végétalisation 
des cours est systématiquement étudiée.

Nous avons 
validé un plan 
des énergies 
ambitieux. 
Régine Brichet,  
vice-présidente en charge 
de la Réussite éducative 
et sportive

11
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Le Département de Maine- 
et-Loire finance la rénovation  
de collèges, et fait baisser  
leur consommation d’énergie.  
Il encourage les collégiens à agir 
pour protéger l’environnement.

Collégiens, à vos vélos !
Dans le cadre de sa stratégie des mobilités, et de 
son schéma des liaisons cyclables, le Département 
veut promouvoir et faciliter l’usage quotidien du 
vélo, et cette pratique concerne aussi les collégiens ! 
Partant du constat que 80 % d’entre eux habitent, 
en France, à moins de 20 minutes de leur établisse-
ment en vélo, il est essentiel que la pratique se  
développe chez les 11-15 ans. Gagner en autonomie,  
s’approprier son environnement, faire du sport, réduire  
son empreinte carbone : quand ils sont possibles, les 
trajets en vélo n’ont que des avantages ! Pour concré-
tiser cet engagement, le Département expérimente  
la mise en place de 
plans d’action dans 
trois collèges pilotes 
à Seiches-sur-le-Loir, 
Beaupréau-en-Mauges 
et Jean-Lurçat à Angers.  
Après plusieurs ateliers 
avec les enseignants, 
élèves, parents d’élèves 
impliqués, associations 
locales et représentants  
des collectivités, celles-ci  
vont se déployer dès 
cette année : sorties 
collectives à vélo autour  
du collège, ateliers 
réparation, vélobus, challenges ludiques…  
Autant d’initiatives visant à créer une dynamique  
participative autour de la bicyclette, pour qu’elle  
devienne, notamment en milieu rural, une alternative  
naturelle aux trajets familiaux en voiture ! 

La rénovation énergétique  
bat son plein
Garantir aux élèves un environnement facilitant  
leur épanouissement, tout en accélérant la transition 
écologique : c’est le sens des travaux que le Dépar-
tement mène dans les collèges. Des rénovations 
importantes (3,5 M€ en 2023) permettent d’amélio-
rer les performances énergétiques : remplacement 
des menuiseries, comme au collège Georges-Gironde 
(Segré), isolation thermique partielle, avec l’exemple  
de Jean-Racine (Saint-Georges-sur-Loire), installation  
de la géothermie aux Fontaines (Bellevigne-en-
Layon) ou rénovation de chaufferies à Saumur,  
Trélazé et Angers… Les objectifs poursuivis et les  
méthodes employées sont variés, adaptés aux  
établissements – un diagnostic a en effet été mené 
en ce sens dans chacun des 50 collèges publics  
de Maine-et-Loire. Et les chantiers en cours en 2023  
sont aussi nombreux que ceux à venir en 2024,  
à Cholet, Avrillé ou Ingrandes-sur-Loire, entre autres. 

Végétaliser pour un environnement  
plus apaisé
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Sensibiliser les collégiens au développement durable 
est essentiel pour que les générations futures 
préservent l’environnement. Objectif ? Faire des 
élèves les ambassadeurs de ce changement de 
mentalité. Alors que les élections d’éco-délégués  

Les cours de collèges vides et bitumées  
feront-elles bientôt partie du passé ? En Anjou, 
le Département multiplie les opérations pour 
repenser ces espaces extérieurs, en mettant  
la végétation et la nature à l’honneur.

L es épisodes de grande chaleur de 2022 ont 
mis à nu le problème structurel des cours 
de récréation. Dénués d’ombre, de pelouses 
ou d’arbres, ces espaces de détente sont 
devenus des îlots de chaleur étouffants  
et obsolètes. Ce constat a été fait par  

le Département, qui a engagé un programme de 
végétalisation des cours de collèges publics. « Nous 
partons de loin, car elles sont historiquement très mi-
nérales », souligne Denis Aubry, en charge du service 
Parcs et Jardins. Plantation d’arbres à Jean-Monnet 
(Angers) et au Pont de Moine (Sèvremoine), semis 
mécanisés de bulbes à Jean-Mermoz (Angers),  
développement de l’éco-pâturage et de l’apiculture : 
les travaux se multiplient pour créer de la fraîcheur  
et remettre les collégiens en contact avec la nature. 
« En concertation avec la communauté éducative  
et les élèves, nous créons des espaces de jeux,  
de repos et de travail pour garantir leur bien-être 
en cas de fortes chaleurs », explique Xavier Testard, 
Vice-président en charge des Ressources et de la 
Qualité du service public.

En matière de transformation écologique, le collège 
Debussy, à Angers, fait figure d’exemple. Dans ce  

se généralisent dans les collèges, plusieurs dispositifs 
du Département mettent l’esprit d’initiative des 
jeunes à l’honneur. C’était le cas début 2023 avec le 
concours « 1,2,3 projets ! », où les actions proposées 
par les collégiens ont eu pour thème la biodiversité. 
10 d’entre elles ont été récompensées : elles ont pour 
but la création de potagers en permaculture, de mare 
pédagogique, ou, comme au collège de l’Aubance 
de Brissac, l’organisation d’ateliers autour des enjeux 
environnementaux, comme la fabrication d’hôtel à 
insectes (photo). Le thème sera à nouveau proposé  
en 2024 ! Cette année scolaire voit aussi se renouveler 
les Défis Class’Énergie, animés par l’association  
Alisée, qui mobilisent élèves et enseignants  
autour d’un objectif commun de diminution  
des consommations d’énergie dans leur collège.  
Six d’entre eux relèveront le défi en 2023-2024. 

collège cinquantenaire, les élèves traversent des 
vignes, une serre et son potager, un parcours floral 
pédagogique, croisent des nichoirs à chauves-souris. 
La cour a été réaménagée, avec la pose d’un sol en 
gravillons ocre, d’arbres et de plantes grimpantes 
ainsi que du mobilier en bois naturel. Une dernière 
tranche de travaux de 150 000 € est programmée 
à la Toussaint pour végétaliser l’un des parkings. 
« Nous changeons l’environnement avec le Départe-
ment pour que les élèves changent, d’une certaine 
manière. Dès que l’on améliore le cadre, on améliore 
l’ambiance du lieu, et possiblement les résultats des 
élèves », avance le principal Éric Gauthier. S’il est un 
modèle à suivre, le collège Debussy n’est pas le seul  
à prendre des couleurs. Le Département prévoit  
de végétaliser en moyenne 4 cours de collège par an 
jusqu’en 2027. 

  la une
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Les actions d’éco-mobilité scolaire 
ont fait l’objet de rencontres dans 
deux collège pilotes.

Les élèves ont des idées… et la main verte
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Le principal Éric Gauthier se félicite des projets d’amélioration  
des espaces extérieurs au collège Debussy (Angers).
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Deux-roues sous le soleil
Près de 18 000 cyclistes ont profité le 25 juin 
de l’arrivée de l’été en participant à la Fête du 
Vélo. En famille ou entre amis, les participants  
ont découvert, chacun à leur rythme,  
les richesses du patrimoine ligérien au gré  
de parcours sécurisés entre Angers et Liré.  
Les haltes conviviales, installations artistiques 
et animations sur le thème de la biodiversité 
proposées ce jour-là ont aussi séduit les rou-
leurs du dimanche malgré la forte chaleur.
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Dans l’intimité de la scène
C’est l’une des grandes forces, depuis plus de 70 ans, du Festival d’Anjou : 
faire (re)découvrir aux amoureux comme aux amateurs de théâtre  
des lieux historiques incontournables, sous un nouveau jour ludique et 
intimiste. Le cloître Toussaint, à Angers, a par exemple accueilli à nouveau 
durant cette 73e édition plusieurs pièces inédites en Maine-et-Loire,  
comme Oublie-moi (voir photo), joué devant un public nombreux et captivé.

 rrêt sur images

Perles d’Anjou
C’était la grande aventure familiale 

des vacances : la saga en quatre épisodes  
« À la recherche des perles d’aventure »,  

qui vous emmène en vidéo à la  
découverte des sites les plus  

incroyables de Maine-et-Loire, est 
visible pour ceux qui n’auraient 

pas encore démarré leur 
quête sur la chaîne YouTube 
du Département. L’été n’est 

pas terminé : rendez-vous 
sur  maine-et-loire.fr  
pour tout savoir sur  
nos perles d’Anjou !
 à découvrir sur 

Le Parc en fête
Les vacances estivales ont commencé les pieds dans l’herbe et 
le sourire aux lèvres pour les spectateurs du festival Un Air d’été,  
programmé par l’Agglomération du Choletais. Pendant 4 jours 
début juillet, concerts et séances de théâtre de rue gratuits  
pour toute la famille se sont enchaînés au Parc de Moine :  
entre fanfare jazz, spectacles de clowns, ambiances latino 
et guinguette endiablée, il y en avait pour tous les goûts !
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Un parfum d’olympisme
Alors que le compte à rebours avant les JO de Paris 2024  
est désormais lancé, le Département a donné une couleur 
olympique à son historique cour d’honneur le 1er juillet, à Angers, 
en organisant une journée sportive ouverte à tous les athlètes 
en herbe. Cet événement gratuit proposait de s’initier  
à de multiples activités des Jeux olympiques et paralympiques 
(escalade, escrime, tennis de table, cécifoot) !

©
 B

ER
TR

A
N

D
 B

ÉC
H

A
R

D

12

©
 D

ÉP
A

R
TE

M
EN

T 
49



1514

©
 P

H
IL

IP
PE

 N
O

IS
ET

TE

CANTON ANGERS 6

Le contournement 
de Seiches-sur-le-Loir 
est devenu réalité
La réalisation du contournement sud de 
Seiches-sur-le-Loir s’est concrétisée avec 
la mise en service de la tranche sud-est.  
Cette réalisation sera bientôt complétée 
avec une déviation par le nord.

CANTON LES PONTS-DE-CÉ

Le moulin de Brissac  
va retrouver ses ailes
Vieux de 450 ans, le moulin-cavier du Pavé va 
bénéficier d’une restauration complète, grâce  
à sa sélection en tant que « projet emblématique »  
des Pays de la Loire, par la Mission Patrimoine 
pilotée par Stéphane Bern.
L’Anjou est souvent considéré comme « l’autre pays 
des moulins », après les Pays-Bas, avec 2 100 édifices 
recensés sur son territoire au 19e siècle. Parmi eux, 
une construction typique de la région : le moulin-cavier, 
qui doit son nom à sa « cave » servant de fondation, et re-
connaissable à sa cabine, ou hucherolle, posée au sommet 
de son cône. Des silhouettes familières devenues rares : 
seuls quelques moulins-caviers sont encore debout, dont 
celui du Pavé aux Garennes-sur-Loire. Un vestige en péril 
qui va connaître une seconde vie à partir de cet automne.

Bâti au 16e siècle et dominant les coteaux de l’Aubance, 
« le Pavé » a tourné pendant près de 400 ans, jusqu’en 
1949, puis a perdu ses ailes en 1996. « Les savoir-faire 
nécessaires à sa conception et à sa construction rivalisent 
dans leur précision avec ceux des bâtisseurs de cathé-
drales », s’enthousiasme Philippe Cauwel. Ce dernier a 
acquis avec son épouse le monument en 2020. Fonda-
teurs de l’association des Amis du Moulin du Brissac, qui 
compte 238 adhérents, ils ont reçu l’appui précieux de la 
Fondation du Patrimoine, qui s’est chargée de promou-
voir un projet de rénovation à caractère « patrimonial, 
culturel et touristique » auprès de la Mission Patrimoine. 
En 2023, celui-ci a été désigné projet régional em-
blématique : une distinction qui permettra de 
financer, via le loto du Patrimoine de la Française 
des Jeux, une part significative du montant des 
travaux, estimés à 860 000 €. Ce chantier a pour 
objectif de restaurer l’édifice, menacé d’effon-
drement, grâce à des artisans locaux spéciali-
sés, de lui redonner ses ailes et de le « remettre au 
vent ». Le lieu deviendra un espace de visites, d’ani-
mations culturelles et d’expositions, dans lequel l’asso-
ciation brissacoise sera, c’est certain, très engagée. 
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C’était un projet attendu de longue date par 
les habitants de Seiches-sur-le-Loir : depuis le 
27 juillet, les automobilistes peuvent contourner,  
en partie, la commune angevine, grâce à la mise  
en service d’une déviation au sud-est raccordant 
les RD 323 et 766. D’une longueur de 1,15 km, ce 

nouvel itinéraire est parcouru par trois ronds-
points et doit permettre d’éviter la circu-

lation quotidienne de 14 000 véhicules  
en moyenne dans le cœur du bourg.  
Ce contournement est le résultat d’un 
chantier de longue haleine lancé en 2020,  
financé en intégralité par le Département,  

à hauteur de 8,6 M€. Il va également  
améliorer la desserte de Châteauneuf-sur- 

Sarthe et Tiercé vers Angers, et faciliter l’accès  
à l’échangeur de l’A11.

Les travaux de terrassement se poursuivent 
pour achever, d’ici 2024, la partie sud-ouest de 
la déviation, d’une longueur égale, en direction 
de Montreuil-sur-Loir. Le contournement accueille 
également une piste cyclable sécurisée et  
comprendra à terme une aire de covoiturage.

Lors d’une réunion publique le 7 juin, le Départe-
ment a présenté les détails du tracé nord,  
prévu pour assurer le contournement complet 
de Seiches-sur-le-Loir. Débutant sur le rond-point 
de la RD766, ce prolongement rejoindra la route 
de Marcé puis la zone d’activités de Seiches. 
Après une période de procédures réglementaires, 
ce deuxième projet pourrait se concrétiser  
avec des premiers travaux à l’horizon 2025. Le porteur du projet, Philippe Cauwel, voit son amour pour cet 

édifice récompensé, avec une restauration en partie financée par  
la Mission Patrimoine et les collectivités, dont le Département.

 u cœur des territoires
CANTONS CHOLET 1 / CHOLET 2

À Cholet, on conjugue 
le « bad » au pluriel
Solidement ancrées dans l’ADN du Badminton associatif choletais,  
les valeurs de partage et d’accessibilité se trouvent renforcées 
par la perspective des Jeux de Paris, en 2024. 
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Nombre, couleurs, règles de déplacement : les astuces de l’entraîneur du BACH Yvan Debien 
ne manquent pas pour que le « bad » procure le même plaisir à chacun de ses pratiquants.

U n volant, des raquettes, 
un ou deux joueurs  
de chaque côté du filet, 
des tee-shirts rouges : 
salle Grégoire, à Cholet, 
tout le monde est logé 

à la même enseigne, celle du plaisir. 
« Le badminton est un sport où on joue 
rapidement », avance Jean-Claude  
Arnou, président du Badminton  
associatif choletais (BACH). « C’est 
la grande force de la discipline. » Si le 
club se distingue comme étant la seule 
équipe de haut niveau du Grand Ouest, 
il se démarque aussi par son ouverture  
à tous les pratiquants. « Le sport pour 
tous, c’est l’ADN de la Fédération 
française de badminton. Mais au-delà 
de ça, notre club a toujours porté très 
haut les valeurs de partage et d’acces-
sibilité », confirme Jean-Claude Arnou.

Un engagement qui se manifeste,  
depuis 2017, par l’ouverture de  
créneaux et un encadrement profes-
sionnel pour les personnes en situation 
de handicap. D’un côté, le parabad, 
avec l’achat de deux fauteuils,  

une ouverture à la rééducation  
motrice et un projet porte-étendard : 
licencié au club et membre de la Team 
Anjou, Abdoullah Aït Bella ambitionne 
de participer aux JOP en 2024.  
De l’autre, le sport adapté et l’accueil 
de personnes en situation de déficience  
intellectuelle. Au BACH, on parle bien 
de sport inclusif : « Ces licenciés ne  
sont pas à côté, ils font partie du club », 
insiste le président. Chaque mois,  
un tournoi inclusif est ainsi organisé, 
qui permet à tous les joueurs de  
pratiquer ensemble.

Fort de cette expérience, le club a ré-
cemment participé, avec onze autres 
structures du département, au pro-
gramme Sport Inclusif, imaginé dans 
le cadre des JOP. « C’est important à 
plusieurs titres, au-delà de l’échange 
de pratiques », relève Jean-Claude 
Arnou. « Ça permet de poser un cadre 
à nos expérimentations et d’échanger  
sur la manière de montrer à ces 
publics qu’il est possible de pratiquer. 
N’importe qui peut faire du bad,  
on trouvera une solution ! » 

à propos

Le BACH mérite 
amplement le label 
Club inclusif tant 
ses dirigeants,  
salariés et béné-
voles sont impliqués 
dans la démarche 
alliant sports  
de compétition  
et de loisirs impulsée 
par le président. 
C’est le résultat 
d’une attitude posi-
tive, une synergie 
qui se transforme 
en véritable énergie. 
Une belle dynamique 
inclusive à citer  
en exemple ! 

Natacha Poupet-Bourdouleix 
et Xavier Testard,
Conseillers départementaux 
du canton de Cholet 2

Florence Dabin et Patrice Brault,
Conseillers départementaux 
du canton de Cholet 1
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CANTON CHEMILLE-EN-ANJOU

Chemillé-en-Anjou 
équipe ses communes 
déléguées de city stades
Lauréate, comme le Maine-et-Loire, du label « Terre de Jeux 
2024 », et candidate à celui de « Ville Sportive », la commune 
de Chemillé-en-Anjou démontre son attachement à pro-
mouvoir la pratique sportive. Un engagement qui se traduit 
notamment en 2023 par la création de nouvelles infra- 
structures multisports. La municipalité a ainsi décidé  
d’équiper chacune de ses 13 communes déléguées d’un city 
stade, permettant de pratiquer le basket, le hand, le volley, 
le tennis ou le foot. La moitié d’entre eux est installée cette 
année, l’autre le sera en 2024, à temps pour célébrer le  
début des Olympiades de Paris.

« C’est un projet phare pour la jeunesse », souligne Yann  
Henry, adjoint aux sports de la ville de  Chemillé-en-Anjou.  
« L’équipe municipale a fait le fait le choix d’installer ces 
équipements dans chacune des communes déléguées, pour 
permettre aux jeunes de notre territoire d’avoir des lieux de 
pratique facilement accessibles. Les city stades sont des lieux 
ouverts, gratuits, qui permettront de renforcer le lien social,  
et pourront accueillir des animations organisées par le service 
des sports ou des associations sportives. ». Dans une ville où 
25 % de la population est licenciée dans un club, l’implantation 
de ces terrains, financée à hauteur de 100 000 € par  
le Département (sur un montant total de 780 000 €),  
apparaît comme un investissement aussi utile que pérenne. 
Ces équipements s’accompagnent en parallèle d’initiatives 
et d’événements autour du handisport, du sport scolaire ou 
encore de l’athlétisme, avec une semaine dédiée à l’indoor  
du 20 au 25 novembre. 

CANTON ANGERS 6

Un forum contre  
tous les dangers
La commune de Verrières-en-Anjou 
organise le samedi 30 septembre, de 10 h 
à 17 h au carré des Arts, un forum d’infor-
mation destiné à sensibiliser le grand pu-
blic à la sécurité sous toutes ses formes. 
Sécurité routière, avec des ateliers pra-
tiques (voitures tonneau, réparation de 
deux-roues, lunettes de simulation pour 
prévenir les addictions) ; sécurité civile, 
avec des démonstrations d’utilisation 
de défibrillateurs et d’applications  
d’urgence ; ou encore sécurité incendie,  
avec une initiation au maniement d’ap-
pareils d’extinction et à l’utilisation des 
détecteurs de fumée. Entrée gratuite.

CANTON MAUGES-SUR-LOIRE

1 900 édifices inventoriés 
à Mauges-sur-Loire !
Mené par le Département via la Conser-
vation du patrimoine, en partenariat  
avec la Région et la Ville, l’inventaire  
du patrimoine de Mauges-sur-Loire entre 
dans sa dernière phase. Près de 1 900 édi-
fices ont été repérés dans les 11 communes 
déléguées. Fermes, moulins, fours à chaux, 
églises et châteaux sont autant de témoins 
de la fortune de ce territoire, construit au-
tour de l’abbaye de Saint-Florent-le-Vieil. 
Les prochains mois seront consacrés au 
diagnostic des objets mobiliers protégés 
au titre des Monuments historiques.  
L’ensemble de cette étude sera mis en ligne 
et présenté dans un ouvrage de synthèse.

CANTON ANGERS 2

Les Virades fêtent  
leurs 10 ans !
Dix ans que les Virades de l’Espoir  
permettent de mobiliser le public pour 
collecter des fonds et aider à vaincre la 
mucoviscidose. Une cause noble déclinée 
en Maine-et-Loire avec une édition anni-
versaire qui culminera le 24 septembre au 
lac de Maine (Angers). Une grande journée 
d’animation (quarante stands accueille-
ront les visiteurs) est prévue ce dimanche, 
avec bien sûr des randonnées pédestres, 
aux thèmes et aux longueurs variés, 
accessibles sur inscription. Venez « donner 
votre souffle pour ceux qui en manquent » !

 virades.vaincrelamuco.org

 u cœur des territoires
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Inauguré le 16 juin, le city stade de Sainte-Christine sera bientôt 
accompagné par 12 structures similaires sur l’ensemble  
du territoire de Chemillé-en-Anjou.

l’  ctu des chantiers
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Le pont reliant Morannes  
à Chemiré-sur-Sarthe va  

se refaire une beauté.  
Cet ouvrage en acier  

et béton de 52,5 mètres 
de long va ainsi faire l’objet 

d’une réfection complète  
de sa peinture. Une bande 
cyclable sera créée sur le 
trottoir. Ces travaux sont 
financés par le Départe-
ment à hauteur d’1,2 M€.  

Ils devraient s’étaler sur  
une période de six mois, 
avec une circulation en 

majorité alternée.

 2

La commune de Montreuil- 
sur-Loir entame en septembre 
une importante opération de 

requalification, avec des travaux 
sur la RD74 et la place de l’Église. 

Le Département cofinance à  
hauteur de 300 000 € (sur un 

budget de 565 000 €) ce projet 
visant à sécuriser la traversée 
du centre-bourg. La circulation 

des véhicules sera limitée  
pendant cette période, et une 
déviation mise en place pour  

les poids lourds.

 4

Le Département procède en 
septembre à une réfection 

de la portion de RD156 
située entre Louerre  

et Ambillou-Château,  
sur la commune nouvelle 

de Tuffalun qui dessert 
notamment une carrière. 
Un retraitement au liant 
hydraulique, technique 

écoresponsable qui permet 
de réutiliser les matériaux 

de l’ancienne chaussée, 
sera appliqué durant ce 

chantier de trois semaines, 
qui nécessitera une dévia-

tion de la circulation.

 3
Une liaison cyclable est en 

cours de réalisation à Saumur.  
Des pistes pour deux-roues vont 

être créées rue de Rouen sur  
l’itinéraire entre la gare et la  
zone d’activités. Des travaux  
de réseaux se terminent en  

septembre, avant la finalisation 
des aménagements de trottoirs. 
Ce projet structurant pour la ville 

est financé à ce titre par le Dépar-
tement, à hauteur de 100 000 €.

 1

Le Département conduit chaque année 
de multiples opérations de revêtement 
des chaussées. C’était le cas en juillet à 
Pouancé, sur une section de la RD 878 

proche des habitations. L’entreprise 
Eurovia a procédé à la pose d’un  

nouvel enrobé sur 670 mètres de voie 
départementale, le long du boulevard  

d’Ancenis et de la route de la Prévière.

 5

Morannes- Morannes- 
sur-Sarthesur-Sarthe
Morannes- 
sur-Sarthe

2

TuffalunTuffalunTuffalun
3

SaumurSaumurSaumur
1

PouancéPouancéPouancé
5

Montreuil-Montreuil-
sur-Loirsur-Loir

Montreuil-
sur-Loir

4
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16 et 17 septembre

Visites insolites
40 ans ! Les Journées européennes du patrimoine  
fêtent un bel anniversaire les 16 et 17 septembre.  
Pour l’occasion, le laboratoire interdépartemental  
Inovalys ouvre exceptionnellement ses portes 
au grand public pour présenter la diversité 
des techniques d’analyses dans les domaines 
de l’environnement et de la santé animale. 
L’hôtel du Département et la Préfecture sont 
aussi à découvrir… Une opportunité rare de 
pénétrer dans l’ancienne abbaye bénédictine 
Saint-Aubin qui abrite le conseil départemental 
ou dans les salles de billard et de bal de la 
Préfecture. Pour prendre un peu de hauteur, 
le toit-terrasse panoramique offre une vue à 
couper le souffle ! D’autres sites départementaux 
s’animent pendant tout le week-end : 
la Collégiale Saint-Martin, les archives 
départementales, le château du Plessis-Macé, 
la conservation du Patrimoine, le Château 
de Montsoreau-Musée d’art contemporain 
et le Parc départemental de l’Isle-Briand.

 maine-et-loire.fr

RENDEZ-VOUS  
À NE PAS MANQUER  
DANS VOTRE  
DÉPARTEMENT

De septembre à juin

Les enfants  
au spectacle !
En septembre, il n’y a pas que la rentrée scolaire 
et l’inscription au badminton : il y a aussi une 
nouvelle offre culturelle à découvrir ! Pour aider 
les parents à s’orienter, le Département publie 
cette année encore son Agenda des spectacles 
jeune public. Au total, 176 dates adaptées à tous 
les âges, à voir jusqu’en juin 2024. Parmi elles, 
14 spectacles sont soutenus par la collectivité 
dans le cadre de l’aide à la création, dont  
l’adaptation du « Journal d’Anne Frank » par 
la Cie Spectabilis (« Anne Frank », dès 10 ans), 
une exploration physique et sensorielle de la terre 
avec la Cie Nomorpa (« En terre », dès 6 mois)  
ou encore un spectacle de cirque revu et corrigé 
par la Cie 3 x Rien (« Reflets », dès 5 ans).

 maine-et-loire.fr

l’ genda
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Du 16 septembre 
au 31 décembre

Street Art à la Collégiale
Comme chaque année, la Collégiale Saint-Martin 
crée l’événement en cette rentrée avec son exposition- 
phare, du 16 septembre au 31 décembre. « À contre- 
emploi » valorise le Street Art et dévoile le travail de 
19 artistes français, comme autant de facettes de  
cet art urbain. Graffitis, pochoirs, trompe-l’œil, sculp-
tures, vidéos… ou quand l’art de l’instantané s’invite 
dans un monument millénaire. L’exposition sera aussi 
l’occasion de découvrir « Money for 
Nothing », un projet artistique  
et philanthropique pour  
lequel des artistes urbains  
du monde entier ont peint… 
des billets de banque ! 
Présentée dans tout 
l’Hexagone, cette collection 
internationale entamera sa 
tournée française à Angers. 
Une salle des coffres hors  
du commun à découvrir dans 
la sacristie de la Collégiale !

 collegiale-saint-martin.fr
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Du 26 juin au 29 octobre

Dans le grand bain 
L’élite française de la natation se retrouvera à la 
piscine Jean-Bouin d’Angers du 26 au 29 octobre 
pour les Championnats de France Élite, qualificatifs 
pour les Championnats d’Europe de Budapest  
début décembre. Durant quatre jours, les plus  
grands noms de la discipline s’affronteront dans  
le bassin angevin pour décrocher le visa pour  
la Hongrie. Entre les séries le matin et les finales 
l’après-midi, le spectacle s’annonce grandiose !

 angers-natation.com

16 — 17 sept . 2023
Visites, expositions, animations gratuites

Journées
européennes
du Patrimoine
en Anjou
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7 et 8 octobre

Les vignes  
de jour comme  
de nuit
Après les vendanges, le vignoble a encore bien 
des choses à partager ! C’est pourquoi l’Office 
de tourisme Destination Anjou Vignoble et Villages 
organise la première édition d’« Anjou’R & Nuit »  
les 7 et 8 octobre. Au programme : des villages 
animés, de nombreuses activités autour des cinq 
sens avec la visite de sites emblématiques comme 
le château de Brissac ou le gabarot Cinquième 
Vent, deux trails de 12 km (en semi-nocturne)  
et 24 km qui sillonneront les coteaux du Layon 
et les châteaux de Blaison Saint-Sulpice, ainsi 
que des randonnées pédestres festives et 
gustatives. Deux jours pour déguster le territoire 
Loire Layon Aubance avec toutes ses saveurs…

 anjouretnuit.fr
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7 octobre

Paris-sur-Loire
La soprano Marie Perbost ramène un  
morceau de la capitale en Anjou à l’occasion 
de son cabaret lyrique « Une jeunesse à Paris », 
au Théâtre Jeanne-d’Arc de Champtoceaux 
à 20h30 le 7 octobre. Invitée par l’association 
Thorenc, la chanteuse, nommée Révélation 
lyrique lors des Victoires de la musique classique 
en 2020, interprétera des airs de Jacques 
Offenbach, Giacomo Puccini, Claude Debussy, 
Francis Poulenc, Kurt Weill ou encore Joseph 
Kosma dans une évocation pleine d’entrain 
et d’humour du Paris des Années folles.

 thorenc.org

 
des réseaux 

 /Departement49

 @Maine_et_Loire

 @Maine_et_Loire

 /departement-de-maine-et-loire/ 21

l’ genda

1er octobre

20 km à pied
C’est une date bien connue des coureurs 
et des coureuses ! Le 26e semi-marathon 
de Beaufort-en-Anjou, organisé par l’Entente 
sportive du Val d’Anjou, aura lieu le 1er octobre. 
Au programme, un peu plus de 21 km de 
parcours pour les plus motivé(e)s ! Les autres 
opteront pour les foulées de Beaufort (10,5 km) 
ou les petites foulées (6 km). Peu importe la 
distance, pourvu qu’il y ait les courbatures… 
Dans le cadre d’Octobre Rose, l’association 
Les Battantes organise également une marche 
en soutien à la lutte contre le cancer du sein.

 esva.fr

Septembre 2023 
à juillet 2024

La belle saison 
C’est le moment d’éplucher les propositions  
culturelles ! Parmi les 28 soutenues par le Dépar-
tement cette saison, zoom sur celle des Vallées  
du Haut-Anjou, baptisée « Habille-toi, on sort ! ». 
Depuis deux ans, l’objectif est de faire infuser 
la culture sur un territoire qui vient tout juste de 
s’emparer de cette compétence et coordonne 
un Contrat local d’éducation artistique, en par-
tenariat avec les bibliothèques, l’école de mu-
sique et les associations du territoire. Le résultat ? 
Une programmation itinérante et en accès libre, 
tissée de petites formes adaptables, surprenante 
et conviviale. Parmi les propositions à ne pas 
manquer : une soirée jazz avec Pierrick Menuau 
et son projet « Togetherness Ensemble », un fo-
cus sur les arts du récit avec le duo « La Truite à 
Fourrure », la pièce « Aux plus adultes que nous » 
de la Cie Et Alors ! ou encore la lumineuse ins-
tallation Travel-llling signée Flop. On y court !

 valleesduhautanjou.fr
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En été, le soleil se couche dans l’axe de la Loire  
à Chalonnes-sur-Loire. Un moment magique, 
immortalisé au crépuscule depuis le quai 
Gambetta par @cassin.stephane !
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Les réactions
« Merci aux patrouilleurs et agents 
de la voirie. Et sur les voies rapides,  
respect et vigilance pour les véhi-
cules orange arrêtés. Les agents 
interviennent toujours pour 
notre sécurité ! »

Un message d’utilité publique, posté par « Papy.mg » 
suite à notre article sur le travail des agents de  
la direction des Routes départementales !
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Du 6 au 21 octobre

Esprits connectés 
Avis aux accros de nouvelles technologies, La Fabrique 
du numérique revient du 6 au 21 octobre ! Cet événement 

porté par le BiblioPôle, en partenariat avec quatre 
médiathèques (Mûrs-Erigné, Les Garennes-sur-Loire, 

Cholet et Segré-en-Anjou-Bleu), décline des temps 
d’animations et d’actions culturelles autour du 
digital. Pour cette 5e édition, zoom sur les arts et 

la création numérique :  
musique assistée par ordinateur, festival 
de « haïkus numériques », initiation au 

« light painting », lecture en réalité augmen-
tée… place aux âmes d’artistes grâce à divers 
ateliers ! Une conférence sur l’IA est programmée 
à Mûrs-Érigné le 6 octobre, tandis qu’une expo-
sition collective, « Midi Minuit », est à découvrir 
aux Garennes-sur-Loire du 7 au 21 octobre. 

 bibliopole.maine-et-loire.fr

20

« Ils ont eu beaucoup de chance,  
ces jeunes, merci à la Marine nationale 
pour son accueil. Peut-être que  
des vocations sont nées ? »

Keira réagit ici au voyage effectué par 40 élèves  
du collège Honoré-de-Balzac (Saumur), partis  
à Brest pour découvrir le sous-marin nucléaire  
Le Triomphant, dans le cadre d’une nouvelle  
action pédagogique du Département.

10 octobre

Micmac  
à Berlin 
Le Théâtre Saint-Louis à Cholet met  
à l’honneur la comédie en octobre avec  
une pièce signée par Patrick Haudecœur  
et Gérarld Sibleyras : « Berlin Berlin ». 
Programmée en juin au château du Plessis-
Macé dans le cadre du 73e Festival d’Anjou, 
cette création acclamée par la critique mélange 
espions de la Stasi, humour burlesque et romance 
imprévue au cœur de Berlin Est pendant la 
Guerre froide. « Berlin Berlin » a reçu en 2022 
deux Molières, ceux de la meilleure comédie 
et du meilleur comédien. L’assurance de passer 
un moment hilarant d’exception au théâtre !

 cholet.fr
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à propos

L’outil Approlocal, 
pour une alimentation 
de proximité

  table !

Si le prix du déjeuner est identique dans 
tous les collèges de l’Anjou, car fixé  
par le Département, chaque chef est 
autonome pour établir ses menus et sa politique  
d’approvisionnement. Dans un contexte de hausse  
générale du coût des matières premières, la mise en place 
de l’application Approlocal.fr, développée par la Chambre 
d’agriculture pour mettre en relation établissements  
scolaires et producteurs locaux, a suscité un vrai plébiscite. 
De nombreux chefs de collèges ont déjà utilisé cette  
plateforme en ligne, outil supplémentaire pour consolider 
les relations entre filière agricole et restauration collective.

Bérengère Eylau,  
la gastronomie  
à portée d’élève
Cheffe de cuisine du collège Molière (Beaufort-en-Anjou),  
Bérengère Eylau met les filières locales à l’honneur dans son  
restaurant collectif, ainsi que l’indispensable éducation au goût !

Cuisiner en moyenne 630 repas chaque jour et les servir en 
moins de 2 heures, en évitant au maximum le gaspillage 
en fin de service : c’est le défi que relève tout au long de 
l’année scolaire Bérengère Eylau, cheffe de cuisine du  
collège Molière à Beaufort-en-Anjou. Née dans le Maine-
et-Loire, cette spécialiste de la restauration collective  

formée en apprentissage se fait un devoir, depuis son arrivée en 
2019, de proposer des repas de qualité qui exploitent les circuits 
courts. « C’est essentiel pour moi de travailler avec des producteurs 
locaux », ajoute-t-elle. Bœuf, courgettes, volaille, aubergines, melons, 
concombres… : les assiettes sont chaque midi remplies de produits, 
souvent labellisés bio, provenant des quatre coins du département. 
« Le coût des produits bio a augmenté », précise Bérengère. « On passe 
donc beaucoup de temps à jongler pour avoir le meilleur prix, sans 
rogner sur la qualité ».

Pour éviter que le prix de chaque repas ne s’envole, il faut aussi  
veiller à réduire le gaspillage, et donc à ce que les menus plaisent  
aux centaines de collégiens. S’adapter, se renouveler, surprendre  
aussi avec des présentations et des saveurs inédites : « Il faut être  
imaginatif, faire des plats attrayants visuellement pour les ramener  
à la cuisine traditionnelle et les éloigner un peu du fast food. »  
Bérengère Eylau et son équipe travaillent avec les élèves éco-délégués 
pour établir chaque année un menu local et bio. Une préparation 
concertée qui s’accompagne, sur la ligne de self, d’informations 
sur l’origine de chaque produit, sa saisonnalité… Un moyen simple 
pour, petit à petit, élargir les horizons gustatifs des collégiens. 

ÉMINCÉ DE BŒUF 
AU PAIN D’ÉPICES 
Ingrédients (pour 4 personnes) :
500 g de bœuf bourguignon bio • 240 g de pain 
d’épices • ½ bouquet garni • 1 cuillère à café de 
moutarde • 15 cl d’huile d’olive • Sel • Poivre

Éplucher et émincer l’oignon. Émincer 
le bœuf en lamelles. Faire suer  
l’oignon dans l’huile d’olive. Ajouter le 
bœuf et faire revenir, saler et poivrer. 
Ajouter la moutarde et le bouquet 
garni. Mouiller à l’eau puis émietter  
le pain d’épices et le mélanger avec 
la viande. Cuire à couvert à 120° C 
pendant 1h30-2h. Retirer la viande 
de la sauce. Mixer la sauce et  
vérifier l’assaisonnement. Remettre 
la viande et laisser infuser à 80 °c 
pendant 20 minutes. Servir avec  
un écrasé de pomme de terre et 
agrémenter avec du pain d’épices 
coupé à l’emporte-pièce et toasté.
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b  ladez-vous en Anjou

 anjou-tourisme.fr 

Livre d’histoire
Toutes les périodes de l’Histoire 
se rencontrent à Gennes-Val-de-
Loire. On croise ainsi de nombreux 
menhirs et dolmens qui remontent 
à la période néolithique, un amphi- 
théâtre et quelques vestiges gallo- 
romains, des monuments religieux 
remarquables, des moulins,  
des troglodytes et des bâtisses 
d’un autre temps… Grâce au livret 
« L’Homme, une nature entre 
deux eaux » (téléchargeable  
gratuitement ou en vente  
1 euro à la mairie et à l’Office de  
tourisme), on part à la découverte 
de ces trésors de patrimoine 
en compagnie de Rose. Cette 
lavandière nous conte l’histoire 
de Gennes, des Romains aux 
mariniers de Loire, à travers 
une balade ludique et instruc-
tive de 4 km : suivez la guide ! 

 Découvrir le patrimoine
parc-loire-anjou-touraine.fr 
02 41 53 66 00

Les pieds dans la Loire
Difficile d’imaginer aujourd’hui 
que la Loire était, il y a quelques 
centaines d’années, un axe 
commercial majeur sur lequel 
on transportait notamment le 
vin et le tuffeau. Tourné vers le 
fleuve, le magnifique petit port 
du Thoureil, avec sa batellerie 
traditionnelle et ses habitats 
de mariniers, rappelle cette 
période faste. Au printemps, 
la fête des vieux gréements 
y devient le rendez-vous de 
somptueux bateaux, le temps 
d’un week-end. Pour naviguer 
sur la Loire, on peut également 
opter pour une sortie en canoë, 
au départ de Saint-Martin-de-
la-Place : une promenade au 
ras de l’eau, idéale pour obser-
ver ces somptueux paysages 
ligériens et saluer les oiseaux.

 Naviguer sur le fleuve
canoes.fr 
06 69 41 27 04

Au fil de l’Histoire, de la Loire ou des galeries 
souterraines, Gennes-Val-de-Loire constitue 
un coin d’Anjou aux multiples visages, qu’il faut 
absolument prendre le temps d’explorer.

Gennes-Val-de-
Loire, destination 
plurielle

Insolites troglodytes
Pour sortir des sentiers battus, 
direction deux pépites insolites. 
À Saint-Georges-des-Sept-Voies, 
l’Hélice terrestre est un site 
fascinant né de l’imagination de 
Jacques Warminski, aujourd’hui 
décédé. L’artiste a entièrement 
sculpté les murs de ce village 
troglodytique pour en faire une 
œuvre d’art monumentale à 
couper le souffle, qui fête cette 
année ses 30 ans. À Chênehutte-
Trêves-Cunault, La Cave aux 
Moines est une champignonnière 
souterraine, installée elle aussi 
dans l’une des nombreuses  
galeries du coin ! On y découvre 
la culture des champignons  
de Paris, shiitakes et pleurotes…  
avant de les déguster à la 
table du site, le restaurant 
Les Pieds Bleus. Miam !

 Plonger sous terre
cave-aux-moines.com 
02 41 67 95 64 

Plus d’illustrations  
à découvrir sur Instagram  
@Maine_et_Loire 
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L’ANJOU EN ACTION

Utiliser les excédents dans  
nos compétences essentielles
D’un point de vue comptable,  
le budget de 2022 est bon :  
il a dégagé 75 M € d’excédents. 
Cependant, le Département n’a 
pas su répondre à des besoins liés 
à nos compétences obligatoires : 
pas d’amélioration de la prise  
en charge de la dépendance,  
trop peu d’investissements dans 
les EHPAD, pas d’accélération  
en transition écologique.

C’est d’autant plus regrettable  
que le Département a les moyens  
d’agir : 75 M € net en résultats, 
c’est l’équivalent de la construction  
de 5 collèges, sur une seule  
année ! Cela représente aussi 
plus de 50 % du budget enfance- 
famille et 87 % du budget RSA. 

Dégager des excédents ne sert  
à rien si c’est pour constituer  

des réserves et ne pas les  
réinjecter dans nos compétences 
essentielles. 

« 75 M € net en résultats, 
c’est l’équivalent  
de la construction  
de 5 collèges, sur une  
seule année ! »

 Contactez-nous : contact@lanjouenaction.fr /  @lanjouenactionCD49 /  @AnjouEnAction

 votre service

Suivis de grossesse, vaccinations, consultations médicales pour bébé, conseils pour sa santé  
et son éveil… Avant ou après l’arrivée d’un enfant, le Département accompagne les parents 

et leurs petits jusqu’à 6 ans, dans 55 lieux de consultation de protection maternelle et  
infantile (PMI). Sages-femmes, médecins, infirmières, puéricultrices, psychomotriciennes, 

conseillers conjugaux : la PMI regroupe ainsi 102 professionnels de santé spécialisés 
dans l’accompagnement de la grossesse et de la petite enfance.

Prendre soin de bébé…  
et de ses parents ! 

18
ateliers d’information  
pour les futurs parents  
ont été animés en 2022  
par la Caisse d’allocations  
familiales (CAF), la Caisse 
Primaire d’Assurance  
Maladie (CPAM) et  
le Département

Quel que soit le niveau de  
revenus, les frais de consultation 
et de permanence sont pris  
en charge par la CPAM ou  
par le Département

consultations
assurées par  
les sages-femmes  
avant ou après  
la naissance de  
l’enfant – dont 781  
à domicile

2009
naissances

8 396
recensées par  
la PMI en 2022

8 962
actes réalisés  
en consultation  
par les médecins
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Chiffres 2022 / * dont 65 000 € sont issus de la Stratégie nationale prévention et protection de l’enfance

7 573
bilans de santé
en école maternelle menés 
par les puéricultrices et les 
infirmières auprès des enfants  
âgés de 3/4 ans – 5 % d’entre 
eux ont ensuite été orientés 
vers un médecin de la PMI 
pour un bilan approfondi*

Le Département consacre  
1 M€ au fonctionnement* et 
80 000 € à l’investissement* 
pour le suivi des parents  
et de l’enfant

L’âge moyen de la mère  
à la naissance du premier 
enfant est de 30,6 ans  
en Maine-et-Loire  
(30,9 ans en France  
métropolitaine)
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 Contactez-nous : majdep49@maine-et-loire.fr /  @MajoriteDep49

GROUPE DE LA MAJORITÉ DÉPARTEMENTALE

Accompagner nos collégiens vers la réussite
En cette rentrée 2023,  
le Département poursuit  
l’amélioration des conditions 
d’accueil et d’apprentissage  
de nos 43 000 collégiens. 

Nous accompagnons la réussite 
scolaire pour soutenir la construc-
tion personnelle des jeunes au 
travers d’actions éducatives, 
citoyennes et sportives. 

« Il est important  
d’encourager l’engagement 
responsable et citoyen  
des collégiens. »

PRÉPARER L’AVENIR
Notre objectif est de permettre  
à chaque collégien de s’ouvrir sur 
le monde en suscitant curiosité 
et découverte. Il est important 
d’encourager leur engagement 

responsable et citoyen. 

Le Département aide, en ce sens, 
les 92 établissements publics 
et privés du territoire à financer 
leurs projets éducatifs avec le  
dispositif « Collèges en action ». 
Les initiatives des jeunes sont 
également portées à travers 
l’opération « 1,2,3 projets ! ». 
Prévention du harcèlement  
scolaire, réussite éducative,  
découverte professionnelle,  
JO 2024, arts et culture ; autant 
de thématiques dont pourront 
bénéficier pas moins de 600 
classes pour l’année à venir.

C’est en étant à leurs côtés,  
au quotidien, que nous voulons 
leur offrir un environnement 
agréable, propice à stimuler  
l’envie de donner le meilleur 
d’eux-mêmes. Nous leur consa-

crons plus de 45 millions d’euros.

Il s’agit concrètement d’œuvrer 
pour une restauration de qualité,  
plus saine et plus locale, avec  
près de 3 millions de repas servis 
tous les ans. C’est également  
le développement de l’accès  
au numérique par de nouveaux 
outils et équipements. Enfin,  
la modernisation, la rénovation 
énergétique des bâtiments ou 
encore la végétalisation de leurs 
cours s’inscrivent pleinement 
dans nos objectifs ambitieux  
de transition écologique.

Le collège est une nouvelle étape 
dans leur vie scolaire. Pour qu’elle 
soit à la fois source d’enrichisse-
ment pour soi et pour les autres, 
nous nous engageons pleinement 
avec eux pour écrire cette  
nouvelle page, ensemble.

 maine-et-loire.fr/centres-de-pmi
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Le Val de Loire
 J’ai eu la chance de le  

survoler : tous les enfants  
de CM2 devraient avoir  
cette opportunité ! 

Sylvie Chailloux,  
fibre industrieuse
Fondatrice des Textiles du Maine, à Montilliers, Sylvie Chailloux préside depuis 2021  
l’Union française des industries mode et habillement. 

portr  it

Son Anjou préféré
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À retrouver en vidéo sur 
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L ’histoire de Sylvie 
Chailloux est celle 
d’une évidence et 
d’une rencontre 
opportune. L’évi-
dence, c’est l’esprit 

d’entreprise, nourri dans le 
giron familial. « Mes parents 
tenaient un hôtel-restaurant à 
Vihiers. Ça exigeait de n’avoir 
pas d’horaires, de la rigueur et 
de l’organisation. » La rencontre 
opportune, c’est celle avec 
l’industrie. Après des études de 
comptabilité / gestion, Sylvie 
Chailloux enchaîne les rempla-
cements dans diverses banques, 
jusqu’à intégrer une entreprise 
de confection pour enfants, à 
Doué-la-Fontaine. « Je me suis 
frottée au process industriel, à 
la nécessité d’entraîner tout une 
équipe vers des objectifs définis. »  
Des principes dont l’entrepreneuse 
ne s’est pas départie au sein  

de Textiles du Maine, qu’elle crée 
en 1984. « Je me suis immergée 
dans ce milieu très complexe  
où il y a énormément  
d’intervenants. »

Désormais spécialisée dans 
le prêt-à-porter féminin de 
couturier (« le luxe, c’est notre 
ADN ! »), la société a traversé 
les différentes crises du secteur 
– délocalisation, recrutement, 
concurrence étrangère – en 
s’appuyant sur ses principes 
fondateurs. En 2008, la cheffe 
d’entreprise a été rejointe par 
son fils Nicolas. Sylvie Chailloux 
a essayé depuis 2015 et son 
entrée à Mode Grand Ouest – 
groupement d’entreprises du 
textile habillement – « de rendre 
à la filière ce qu’elle m’a appor-
té ». En ne changeant pas son 
modus operandi : «  On y arrive 
en embarquant les équipes et 

les gens avec soi, pas en les 
contraignant. »

Une philosophie qu’elle a appli-
quée lors de la crise du Covid-19, 
produisant avec la centaine d’en-
treprises de Mode Grand Ouest 
des millions de masques, pour 
soutenir la filière, mais « avant 
tout par devoir citoyen ». Elle  
applique aujourd’hui cette philo-
sophie à la tête de l’Union française 
des industries mode et habillement. 
Le regroupement pèse 2 500 en-
treprises, 32 000 salariés en 
France (plus 300 000 à l’étranger) 
et 15 Mds € de chiffre d’affaires 
annuel… et est confronté tant  
à la concurrence internationale 
qu’à l’engagement social et  
environnemental des entreprises. 
« Il s’agit d’accompagner tout  
le monde dans cette transition », 
résume Sylvie Chailloux. Du travail  
de haute couture… 

Sylvie Chailloux

1958. Naissance à Saumur
1984.  Création de Textiles du Maine, 

à Montilliers
2008.  Son fils Nicolas rejoint  

l’entreprise familiale
2015.  Emménagement  

à Font-Romeu
2023.  Présidente de Mode  

Grand Ouest
2021.  Présidente de l’Union  

française des industries  
mode et habillement

Le Château Colbert 
(Maulévrier)

 Un hôtel-restaurant 
qui cuisine, les produits 
de son propre potager. 
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L’Abbaye royale 
de Fontevraud

 Un lieu que j’aime pour  
sa beauté et la quiétude  
qui s’en dégage.  
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Boris Beuzelin, né à Alençon, dessinateur de BD (Le Narval, Parias, Peter Dillon, Les Sanson). 
« La Loire ! Le plus grand fleuve de France traverse notre département comme le fait la grande histoire, 
charriant son lot de mystères et d’envoûtantes fascinations… »  rendez-vous aussi sur 
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